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Premier Quartier, le 36. 
Pleine lune, le 6. 

t Dernier quartier, le 14. 
Nouvelle lune, le 21.
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Avocat k Avocat |

F. Dodd Tweedie I ca»ier-p. -s- me 42!

Ceins des rues I M.-D. CORMIER I
Canada 6 Court ■ B A. • I

Edifice Hait ■ Avocat, Notaire Public I
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NOS SAINTS PATRONS
m"|'sS>.' Philippe etjaêqüêsl 
M. S. Athanase, doct.

Invention de |a Ste Croix. 
Ste Monique. x 
S. Pie V. pape.

Pique», S, Jean
L. S. Stanislas, mart.
M. App. de S. Michel.
M.| S. Grégoire, doct.

S. Antonin, év.
S. Mamert, év.

S. I S. Nérée, m.
D.| V» ap. Piques. S. Sétvafs. 
L. | Rogatiens. STPacôma 

Rogations. S. J.-Bapt 
Rogations. S. Ubald, év. 

I. Ascension (d’oblig)
V. S. Venant, m.
S. S. Pierre-Célestin, cont. 
K Oct. S. Bernardin de S
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•ASSOCIATION MEDICA- 
E CANADIENNE. . Le Presbytère (TfiT IVc «P»

LA PRESSION Comme un nid sous les fleurs, l’église du village 
A l’ombre des orneaux cache son toit pieux;
Et lia croix du clocher, perçant l’épais feuillage, 
Domine l’horizon et monte vers les deux.
A quelques pas de là> modeste et solitaire.
Près de l’enclos funèbre où dorment les aieux, 
Entouré d’un jardin parait lie presbytère.
Dans les paisibles murs de cette humble maison 
Où régnent tour à tour la prière et l’étude,
Un homme a de sa vie enfermé l’horizon ;
Le bruit des passions, les tourments de l’orgueil, 
Respectent le repos de cette solitude,
Et de l’asile saint n’osent franchir le seuil.
Mais lia douce maison du pauvre est visitée ;
Le voyageur parfois y vient frapper le soir;
A ce foyer béni, sûre d’étre abritée,
L’indigenée, en secret, timide vient s’asseoir. 
L’orphelin seul au monde y vient pleurer son père; 
Toute âme délaissée y retrouve l’espoir,
Et la vie un instant lui paraît moins amère.
Quç le mourant l’appelle, et la nuit et le jour,
Le prêtre à son chevet est là qui le console,
Et réveille en son coeur l’espérance et l’amour.
Il enseigne aux enfants te céleste symbole 
Et sans chercher à plaire, à montrer son savoir,
Le dimanche expliquant la sainte pprabote,
Au riche comme au pauvre il apprend son devoir. 
Dans l’ombrp et le silence ainsi passe sa vie.
Au monde, à ses honneurs il ne demande rien ;
Et pendant cinquante ans il se cache, il s’oublie ;
Sa seule ambition est de faire du bien.
Sa seule ambition est de faire du biefl.
П meurt, et quand pour lui s’ouvre le saint asile, 
Parmi les morts obscurs dont il fut le gardien. 
Dans la paix du Seigneur il repose tranquille.

A. FAYET.

Médecin-Chirurgien

I Dr. Honoré Cyr
I Médecin-Chirurgien 

Oculiste •

ARTERIELLEAvocat 10 b
J.-E. MICHAUD и

12La pression artérielle est la 
force qu’pxerce le coeur pour en­
voyer le sang partout dans le 
système circulaire. Le coeur est, 
un otgane musculaire creux qui 
agit comme une pompe pour 
maintenir le sang en circulation. 
Le sang part du coeur en deux 
tuisséaux un des quels, afin de 
le purifier, mène le sang aux pou 
moùs, et l’autre le conduit à tou 
tes les parties du corps pour 
hourrir les tissus.

Les artères sont de, s canaux 
creux qui servent à conduire le 
sang. Les artères normales sont 
molles et élastiques. Elles con­
duisent le sang partout dans le 
corps, et on peut sentir l’impul-1 
sion du battement du coeur en 
tâtant le pouls au poignet.

Chez la personne en bonne san 
té, la pression artérielle est nor- | 
male. Certaines conditioùs anor­
males, en particulier celles qui 
affectent le coeur, les artères et 
les reins, altèrent et rendent a- 
normale, la pression artérielle.

Une pression artérielle anor­
male n’est pas en elle-même,une 
maladie, mais elle indique un é- 
tat physique anormal, et elle en 
avertit le malade qui doit s’a­
dresser à son médecin afin que 
ce dernier puisse en découvrir la 
cause et donner un traitement 
convenable.

Négliger les besoins du corps 
au sujet de l’exercice, le repos 
et une alimentation convenable 
chargé inutilement le système, 
dont une pression artérielle aug­
mentée est un symptôme.

On doit voir souvent son mé­
decin dp famille, afin de recevoir 
ses conseZ8 po 
bonne santé, 
régulier sert non seulement P ré­
véler l’existence de conditions a- 
normales, mais pour donner au 
médecin examinateur l’occasion 
de répandre ses conseils au su­
jet de la santé.

Pour questions concernant la 
santé en général, écrire à l'as­
sociation Médicale Canadienne 
184, rue Collège, Toronto. Une 
réponse personnelle sera envoy 
ée par écrit. Nous ne répon­
drons pas aux questions tou­
chant 1a diagnostique et le 
traitement.

Ï3
Bureau : rue St-François, 
autrefois occupé par Sf. I 

Pius Michaud. 
lEdmundaton. H,, R
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15 M.
16 M.
17St-Bastie, N.-B.
18
19
20

Médecin-Chirurgien Ь P.-C. Importe b
jCasier-P. “S" TéL: 46■ I CLAIR, N.-B, I
A.-M. SORMANYІ к—Ійіяйг*.'*™. I

Lure.de

2Ґ ospice
22 MJ S. Emile, m.
23 M. S. Didier, év.
24 J. | SS. Donatien et Rcgatien. 
24 V.| Ste Mad.-Soph. Barat.
26 S-j Jeûne.—S.
27lpJ Pentecôte.—S ______ ___

L. J S. Augustin, év] ‘
29 M.| Ste M.-Mad. de Parai.
30 M.| Q.-Tempe. Ste Jean»
31 |J. | Ste Angèle de Mérici.

S. H , conf.
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Avocat h Entrepreneur

(Albert J. DIONNE I
В A. fl

I Avoc-t, Notaire Publie I
I Bureau; Chez J. Têtu I 
I Voisin de Jos É. Bard. H I 
lEdmundaton______ N. B.H |

verres au salon, verser le vin en' 
présence des invités et donner les 
verres de lia main à la main. On 
peut aussi apporter les verres 
remplis sur un plateau.
Question:—

Quel deuil une mère doit-elle 
porter pour son fib? J . v
Réponse:—

A. BOUCHER

Peinture—
Tapisserie— Imitations 

Frais Funéraires 
Spécialité: Réparation des 

vieux meubles. — 
Royal Hotel Tel 126<21

Si

Ce deuil se porte un anï, six 
mois de noir et six mois ’* de­
mi-deuil. " «■»
Question:—

■

Collection Pharmacie
J.-A. CHAREST, VANWART

Juge de Paix — Com­
missaire — Cour Suprême 
Spécialité :—collection des 

comptes et prompte 
remise.

ST-JACQUES. — N.-B.

Edifice David 
voisin du bureau-de-poste

Pourriez-vous me direle premier Bernier venufiii Æa- 

nada? En quelle anrtée? Lés*J|er 
nier avaient-ils des surnMfw

t
Service Courtois 

Téléphone 189-21
<:

Réponse:—
Les premiers Bernier dont il 

est lait mention est Jacques -Ber 
nier, dit Jean de Paris, fils d’Yves 
et de Michelle TréuMet de Saint- 
Germain d’Auxerre. En 16S6. Les 
surnoms de Bernier sont lo.Jean 
de Paris, 2o. De la Marzetle. En 
1670, il vint un autre Bernieq de 
Saint-Jean de Bessay, évêché de 
Luçon. En 1696, un autre de 

Nioret; enfin en 1696 Jacques 
Bernier de Fontenay le Comte.

1) __ tranche très minces d’environ 4 
pouces de large et aplatissez a- 
vec un instrument humide. Etcn- 
tez un peu de hachis de veau 
sur chaque côté du boeuf. Rou­
lez légèrement et liez solidement 
avec un ficelle. Faites chauffer 
le beurre dans une casserole et 
faite, frire les tranches de boeuf 
jusqu’à ce qu’elles soient légè­
rement brunies. Puis enlevez de 
la casserole^ Maintenant faites 
frire la carotte et l’oignon rapi- 
ment pendant environ quatre mi 
tîntes saupoudrez avec de la fa-

-

Architectes
T

ur se maintenir en 
L’examn médicalBEAULE & MORKSETTE

àK IARCHITECTES
SPECIALITES: Edifices publics et religieux, *

4 constructions à l’épreuve du feu.

ALBERT MORISSETTB
U.k.K. A.A.P.Q. a.I.C.A

OSCAR BEAULE
A.A.r.g. A a.ic.a.

21 Rue d* Aiguillon, QUEBEC

Question :—
Quelle est la formule qu’une 

institutrice doit employer pour a- 
... „ vertir les commissaires d’école

une et faites fnre jusqu a ce que ^u’ttie ne désire pas se réeon- 
la couleur soit brer-e. Versez ger poUr une autre 
î’eau et agitez jusqu’à ébuliticn.
Remettez la viande dan. la cas­
serole, ajoutez sel et poivre, re­
couvrez avec un papier graissé 
et le couvercle de la casserole et 
hissez mijoter lentement pen­
dant une heure et demie. Enle­
vez les ficelles ,et servez sur une 
couche de pommes de terre en 

ipurée.

Tranche pour 
comme véritai 
valeur nutrith 
le pain HOV. 
n’a pas d’égal./

che,/
Comptables '— Réponse:—

0Elle adresse sa lettre su se­
crétaire et commence : Monsieur, 
j'ai le regret de vous donner avis 
que je ne pourrai à la fin de la 
o résente année scolaire, renouve­
ler mon engagement pour une 
:utre année. Vous donez ensuite 
brièvement la raison qui motive — 
"ette résolution et vous terminez 
'n remerciant de la bienveillance 
lue l’on vous a témoignée do­
rant l’année ou les années où 
vous avez été en relation avec 
messieurs les commissaires.

. W. Clarence McNiece
C. A. - Є. F. A.

P. Lansdowne Belyea

BELYEA ET MCNIECE Rêves de b<m augure et 

rêves facbenx

t

COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada

LE PAIN DE SANTÉAuditeurs Pour La Ville de Campbellton 
Lee Comtés De Restigoucbe Et Gloucester, N. B.

Bureau: St-Jeen, — Moncton, і- Campbellton, N. B.

Abeilles : çn voir, signe dç bon­
heur; en voir en essaim prospé­
rité nfiancière.

Abeilles qui piquent : ennui pro 
chain. Abeilles qu’on tue: perte 
sensible.

Aigle qui s’abat : la mort fond 
avec lui.

Aigle qui plane : profit et gloi-

L» îwns
x-a la ùlt

rotted,
Toronto. Ottawa. Saint Jean, 
ilpeü. Calgary. Victoria. 720FN.É., BOITE AUX 

QUESTIONS
%le Pli. HiVIS 

ée retre lahipr
*3Z

Question:—АРАTabac Dan» le catéchisme il est dit 
que la messe a une valeur infi­
nie. Je ne vois pas alors la né­
cessité de élire dire plusieurs 
messe pour un défunt.
Réponse:—

La valeur du Sacrifice de la 
Messe en effet est infinie, de юг 
te qu’une seule suffirait à dé’i- 
vrer non seulement une, mais 

toutes les âmes du purgatoire. 
Mai* il dépend de Dieu d’en faire 
bénéficier l’âme, et il le fait dans 
une mesure que nous ne connais 
sons pas. C’est pourquoi nous ne 
pouvons savoir, à moins; d’une 
révélation spéciale, s après une 
messe ou même pluseuè, l‘âm« 
est délivrée, ni combien il lui res 
te de peine à subir.

Aussi est-ce un yrceflent acte 
de charité, pleinement aporouv# 
et recommandé par ITÿise, de 
faire dire plusieurs messes 
les mêmes défunte.
Cette pratique est d’autant obis 

justifiée et conseillée que le fruit 
n’en est jamais pétrin. S’il ne 
sert pas à l’âme pour laqi 
est offert* soit parce qu 
fini son temps d’épreuve 
Veuve déjà

55e*
aies par Dieu et 
vent ainsi leur i

dienPureme re. Achetez les Marchandises 
ANNONCEES 

.Comparez et Choisissez.

A QuestionAraignée qui vou* touche ; pto 
cès gagné. Atfaignée qu’on tue: 
prpcès perdu.
Argent qu’on-voit ramasser ou 
qu’on rêve avoir perdu : gains 
prochains. '

Argent і qu’on ramasse : perte 
d’argept.

Arbre touffu ou fleuri: protec- 
OOOOOOOOOOÇ tion ou gain inespéré.

: Arbre étique ou tbattu : trom- 
aperie ou dommage.
* Cygne blanc: richesse future. 
JCygne noib discorde en ména-
ge-

Cartes ou dés (gagner aux); 
thance inattendue. Cartes (en 
jouer embûches méchantes.1 

’ ,2 - Eléphant : joie et succès.
* ** “ EtaUg: mensonge et vol.

Faim (rêver d’avoir) : bon au­
gure de réussite et de prospérité. 

Foudre : désastre.

Emsaqueté à ІЧАЛ чА"1* 
toi «étililsnysul a 

аПмгіМа es lewr wvant ШІ Ubac

Est-il convenable d’accepter des 
cadeaux comme bijoux, ou de 
l’argent pour s’acheter un cha­
peau, des chaussures, d’un jeu­
ne homme?

EfîUJ nt à voir grandir leur 
quallt*.

■

Que.*Compagnie de ТжЬжс T
&0N0MH№

ion à notre cou- 
ogut de primes.

Réponse:—. Porto* sttl 
ado* notre on Non, mille fois non. Ce serait 

très inconvenant, et une jeune fi’ 
le qui se respecte «t veut se fai­
re. respecter n’accepte jamais de 
cadeaux dispendieux des jeunes 
garçons. Des fleure, des bon­
bons, c’est tout.
Questions-

Comment doit-on offrir du vin 
quand il n’y a que quelques in­
vités?

' Щ

^H^ff^wvwmaonaoooooOOOCOOOOOOOOOOOQi BOEUF ROULE
Ingrédients : l'/i livre de steak 

de ronde, hachis de veau Ц cho 
pine d’eau, lyi once de beurre, 1 
once de beurre, 1 once de farine, 
1 petit oignon tranché, quelques 
tranches de carotte, sel et poi­
vre.

s
■ ■

Vo^ У

Seront-ih 
de la noce?

: ■

Procédé : Enlevez le gras de 
la viande. Coupez la viande en

0 Réponse:—
On peut apporter bouteilles et

•Il

De Plus Beaux pourг

Q<Uti mariage nécessite bien des préparatifs — l’un des 
plus importants, c’est l’envoi des invitations, que ,, g noua pouvons imprimer dans le plus court délai, sur 

4 * g jartes ou jolies feuilles en parchemin.
Notre Travail Imite la Gravure.

JEU—Las coulqjirs z_.
Les joueurs sont -n ligne et 

choisissent chacun une couleur 
puis l’un d’eux sort et pendant 
son absence, tout le monde chan­
ge de place. Lorsque le joueur 
rentre, il doit retrouver les cou­
leurs dans l’ordre où elles sont 
maintenant. A chaque erreur il 

un gage.

’’’Purity” es gardent
t, "lèche”, capable d’absorber 
— m*—:—, " •

esse 4s h

У Les gâteaux faite avec de u
fraie trais ou qsatm Jeun. Cet une! 
et 4s emporter plu» -d’eau ou ds h 
brioche. « pain Myor-voUi ce que

X «
a

URnyFAR IN dans talt jttabatoaeba à d’autres âi- -r N.-B» |
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